Région de Deux-Montagnes : Bilan de la saison 2011…

(Virginie Grégoire, Manon Laroche, Roland Joannin, conseillers Agropomme)
Saison 2011, retour à la normale. Date de débourrement dans la moyenne, beaucoup de pluie en mai, très sec en juillet et retour de la pluie en août donc contrôle difficile de la tavelure primaire et tavelure d’automne + calibre moyen + bon contrôle des ravageurs.

Stade phénologique
Débourrement = 26 avril
Bouton rose = 14 mai
Floraison = 21 mai
Chute des pétales = 24 mai

Calice = 26 mai
Nouaison = 1er juin
Stade de maturité Mcintoch [3.5-5] d’indice d’iode = 12 septembre
Punaise terne : Les dommages de cette saison représentent seulement 50% de ceux de la saison 2010 avec 1.0% cette saison et 1.9% en 2010. La majorité des vergers ont été traités en période pré-florale.  Des dommages considérables sont notés dans un verger non traité avant fleur, avec un seuil de punaises ternes non atteint, mais étant entouré à 60% par un boisé de feuillus.
Mineuse marbrée : Quelques dommages sont observés sur feuille mais généralement bien contrôlé par des traitements visant d’autres ravageurs.
Hoplocampe : Les dommages continuent à suivre la courbe croissante des dernières saisons avec une moyenne par verger le 1.2% des pommes qui son atteintes comparativement à 0.7% en 2010 et 0.3 en 2009. Une pluie presque continue à la chute des pétales à causé un retard dans les traitements sur beaucoup de vergers. Seuls les vergers ayant été traités avant la pluie alors que les pétales amorçaient leur chute s’en sortent avec peu de dommages.  Les captures ont été très importantes.  Il n’est pas rare de voir des pièges avec un cumul de 60 à 80 individus.  Beaucoup de pommes endommagées ont chuté à la june drop mais certains vergers en avaient en quantité non négligeable à la récolte avec un maximum de 12% versus 6% en 2010. 
Puceron vert : De plus en plus présents dans les vergers. Bien connu par les producteurs pour être inoffensif, le puceron vert en inquiète plus d’un tellement il est omniprésent sur les feuilles et souvent même sur les fruits et ce malgré que les prédateurs soient arrivés suffisamment tôt.
Puceron lanigère: Toujours présent et difficilement contrôlé par les prédateurs naturels qui se présente souvent trop tard. Plusieurs producteurs se voient dans l’obligation de traiter. Le Thiodan reste le traitement curatif de ce ravageur.  

Il a fait des dommages de lésions sur beaucoup de branches fruitières et il était présent dans presque tous les vergers.  Il a beaucoup incommodé les cueilleurs et les clients des vergers d’auto-cueillette.
Puceron rose : Mieux contrôlé cette année par un dépistage plus assidue dû aux dommages considérable en 2010.  Plusieurs producteurs ont du traiter avec Assail avec des résultats satisfaisants. Le Calypso fait au stade calice-nouaison a empêché le développement de ce ravageur.  Dans un même verger, les parcelles traitées avec Imidan ont eu des problèmes qui étaient inexistants dans celles traitées avec Calypso.  Il en était de même lors de comparaison entre différents vergers. 
Punaise de la molène :  Il y a eu peu de présence et pas de dommages notés.
Cochenille ostériforme : Une bonne partie de la récolte de Jersey Mac chez un membre a été déclassée (25% selon le producteur).  Présence dans des secteurs de vergers standards surtout et dans la variété Lobo.
Charançon : Inférieur aux trois dernières années, lorsque présents les dommages de charançon dans un verger sont très isolés. La période d’activité semblait être plus groupée qu’en 2010 et donc très peu de dommages ont été observés en début juillet.  Les traitements bordures faits depuis plusieurs années donnent de très bons résultats.
Carpocapse : Celui-ci est aussi en baisse avec une moyenne de dommages observés de 0.4% cette année, de 0.7% et 0.5% en 2010 et 2009 respectivement. La première génération fût en générale bien contrôlée avec un nombre de traitement allant par contre jusqu’à trois dans quelques vergers. S’en suivit logiquement une très faible deuxième génération qui provoque la nécessité d‘appliquer un traitement dans seulement quelques vergers.  Difficulté en deuxième génération d’évaluer la pression du ravageur selon les captures dans des vergers avec un bon contrôle.  La proximité d’un verger ayant des dommages de la première génération peut-être la cause de captures importantes en deuxième génération dans un autre verger.
TBO : De façon générale, on assiste à une diminution d’environ la moitié de la pression des larves hivernante cette année en comparaison avec l’an passée. Cette différence de pression ne semble pas s’être transposée sur les dommages observés puisque nous avons des dommages équivalents à 0.8% et 1.0% pour 2011 et 2010.  Les larves du printemps étaient en nombre moins important mais suffisamment pour que des traitements soient faits en post-floral dans la majorité des vergers.  Chez ceux n’ayant pas eu de traitement, le seuil a été atteint en juillet pour la génération d’été dans la majorité des cas (peu synchronisé avec les traitements carpo).
Acariens : Début d’apparition de l’ériophyide et de la mite rouge début juillet avec une forte augmentation à partir de la mi-juillet et ce jusqu’à début août. Dans plusieurs vergers, les prédateurs se sont fait attendre et dans certains cas un miticide à même dû être appliqué pour éviter une décoloration. Kanemite a contrôlé de façon très variable selon le moment d’application (plusieurs journées chaudes et sans pluie) et selon la couverture du traitement.  Dans certains cas il a été refait deux à trois semaines plus tard lorsque la mite rouge était en nombre important en début de saison (huile non appliquée) et lorsque l’ériophyides était aussi en grand nombre.  Dans plusieurs cas, les acariens phytophages sont revenus en force dans les trois semaines suivant un traitement et c’est la présence des phytoséiides et des stigmaeidaes qui a permis un contrôle complet.  

Parmi les vergers ayant fait un miticide « préventif » tel qu’Agrimek et Envidor, une bonne fraction ont dû refaire un miticide en juillet ou en août contre la mite rouge ou l’ériophyiide.

Nexter s’avère le meilleur acaricide contre l’ériophyiide, il détruit cependant les acariens prédateurs.  
Agropomme par le biais d’un projet de recherche espère tirer des conclusions pour trouver la raison de la disparition des Phytoséiides en début de saison.  Deux pistes seront étudiées : l’utilisation accrus des fongicides de contact (Polyram) dans les dernières années et sur l’utilisation des néocotinoïdes.
La présence d’un très petit acarien prédateur trouvé dans plusieurs vergers a permis de faire un contrôle soit partiel, suite à un traitement, ou complet contre les ériophyiides (œufs de mites rouges).  Il s’agit d’un acarien du genre Pronématus dont l’espèce n’a pas été analysée.  Il est connu dans la tomate comme prédateur d’ériophyiides.  
Mouche de la pomme : Similaire à la saison 2010, les captures de ce ravageur ont poussé certains producteurs à appliquer un insecticide deux et même trois fois sur la même parcelle au cours de la deuxième moitié de juillet et de la première moitié d’août. Le nombre de dommages ne semble pas varier considérablement dans les quatre dernières saisons. Ceci pourrait être dû à l’amélioration de l’efficacité des traitements ou à une mauvaise reconnaissance visuelle du dommage.
Cicadelle blanche du pommier : A fait des dommages dans quelques vergers.  Des traitements ont été faits surtout sur la première génération.
Cécidomyie du pommier : En expansion très rapide, elle attaque les nouvelles pousses et ne fait aucune sélection en termes de variété.  Elle a bien sure un effet dramatique sur les jeunes pommiers en s’attaquant à un pourcentage important du feuillage total de l’arbre. Les rameaux de sur-greffage sont aussi une cible très vulnérable et dans certains cas extrêmes des rameaux ne survivent pas la première année.
Punaise pentatomide (Sting bug) :   Des dommages semblables à la tache amère ont été constatés dans les variétés tardives telles Spartan, Empire et Cortland.  Des piqûres très fines peuvent être observées sur certains dommages.  Un rang de bordure de pomme Empire a été complètement ravagé.  Ces dommages n’apparaissaient pas lors de l’évaluation des dommages qui s’est terminée à la fin août.  Il semble assez évident qu’il s’agit de dommages de punaise pentatomide et nous devons vérifier qu’elle est l’espèce.  Peut-il s’agir de la punaise pentatomide du nom de Brown Marmorated Sting Bug qui est un problème très sérieux depuis peu dans plusieurs états du nord des États-Unis?  
Roussissement : En hausse cette année avec 2.1% plutôt que 1.1% et 0.9% en 2010 et 2009.
Anneau de gel : A peu près inexistant cette année sur la majorité des vergers.
Difformité : Un nouveau record est battu cette année avec 2.9% après celui de l’an dernier à 2.5%.
Tavelure : Plus difficile à contrôler qu’en 2010 à cause de la pluie abondante en mai mais la majorité des producteurs ont réussi à limiter les dégâts. La tavelure secondaire en surprend plus d’un à cause du nombre très limité de taches primaires et des quelques pluies importantes en août et en septembre. Elle est présente non seulement sur Mcintosh mais aussi sur Cortland dans beaucoup de vergers et est apparue surtout entre la fin août et mi septembre.  Elle a donc été sous-estimée dans notre tableau des dommages.
Oïdium :  Un peu de dommages sporadiques dans quelques vergers.
Tache de suie et moucheture : Important dans Redcort et Honey Crisp dans un verger.
Pourriture de l’œil : Très similaire à la saison 2010 passant de 0.2% à 0.3%. Les dommages de fin de saison ne sont toute fois pas représentatifs de la totalité des pommes atteintes puisqu’une partie chute avant la récolte.
Feu bactérien : Plus de 15 cas.  Parmi ceux ayant eu des symptômes l’an dernier, bon contrôle pour ceux qui ont traité deux fois à la streptomycine.  Mauvais contrôle pour ceux ayant fait qu’un seul.
Calice ouvert et développement de moisissure dans la cavité des pépins :  Le champignon est encore très présent dans les variétés Spartan et Cortland
Points amères et cork spot : Due à une carence en calcium, la présence de points amers a été accentuée par le manque d’eau en juillet. Observé principalement sur les variétés sensible tel que Honey Crisp et Cortland et très peu sur les autres variétés. 

Carence en Magnésium : Présente encore cette saison mais moindre qu’en 2010 grâce aux nombreux évènements de pluie en août. Traduit par des plages de maturité plus souvent concentrées, ce qui facilite les lots d’entreposage. Il semble que des traitements répétés avec du Mg foliaire a fait diminuer de beaucoup cette carence. 
Éclaircissage chimique : La grande majorité des entreprises ont appliqué un voir deux traitements d’éclaircissage chimique en début de saison. 
Nous n’avons pas eu les résultats escomptés malgré les bonnes conditions météo surtout chez ceux qui éclaircissent depuis plusieurs années et de façon agressives (Fruitone-Sévin suivi de Sévin sur McIntosh) bien que dans d’autres vergers cette combinaison a apporter un sur-éclaircissage.
Développement des fruits : Les fruits sont en général plus petit cette saison-ci, particulièrement sur Mcintosh due à une floraison plus tardive que la saison dernière de deux semaines Cortland avait peu de pommes.  Spartan a eu de très gros calibres.
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Fermeté des fruits :   Alors que la plage de maturité se situe entre 3,5 et 5 avec le test à l’iode, sa fermeté est presqu’au minimum acceptable, soit en moyenne à 15,2 lbs de pression. Pour Cortland, la situation semble un peu mieux avec une pression de 15,7 lbs en moyenne quand la maturité se situe entre 2 et 4.
Risque d’échaudure :   Le 12 septembre, le nombre d’heure sous 10°C est seulement de 22 ce qui entraine un grand risque d’échaudure. C’est à partir du 14 septembre seulement que ce nombre se met à monter en flèche pour atteindre 60h le 17 septembre entrainant un risque nul.
Brunissement vasculaire :   Le risque est négligeable tout comme en 2010 et de deux à quatre fois moindre qu’en 2009. 
Tableau des dommages saison 2011 vs 2010 :
	Dommages
	2011
	2010

	
	Moyenne
	Minimum
	Maximum
	Moyenne
	Minimum
	Maximum

	Anneau de gel
	0.0 %
	0.0 %
	0.1 %
	0,3%
	0,0%
	2,9%

	Autre punaise
	0.4 %
	0.0 %
	3.1 %
	0,8%
	0,0%
	9,5%

	Autre…
	1.1 %
	0.0 %
	11.4 %
	0,5%
	0,0%
	4,4%

	Carpocapse
	0.4 %
	0.0 %
	2.3 %
	0,7%
	0,0%
	6,0%

	Charançon
	0.1 %
	0.0 %
	0.8 %
	0,2%
	0,0%
	4,5%

	Difformité
	2.9 %
	0.0 %
	12.5 %
	2,5%
	0,0%
	9,8%

	Frottement
	2.5 %
	0.2 %
	9.1 %
	1,6%
	0,2%
	3,9%

	Grêle 
	0.9 %
	0.0 %
	16.6 %
	0,1%
	0,0%
	1,4%

	Hoplocampe
	1.2 %
	0.0 %
	11.8 %
	0,7%
	0,0%
	6,0%

	Meurtrissure
	1.3 %
	0.0 %
	6.9 %
	1,3%
	0,0%
	4,7%

	Mouche de la pomme
	0.3 %
	0.0 %
	4.8 %
	0,4%
	0,0%
	7,5%

	Oiseaux
	0.0 %
	0.0 %
	0.2 %
	0,0%
	0,0%
	1,1%

	Pourriture du calice
	0.3 %
	0.0 %
	2.9 %
	0,2%
	0,0%
	1,8%

	Punaise terne 
	1.0 %
	0.0 %
	4.0 %
	1,9%
	0,0%
	7,2%

	Roussissement
	2.1 %
	0.3 %
	5.6 %
	0,9%
	0,0%
	2,4%

	TBO
	0.8 %
	0.0 %
	5.2 %
	1,0%
	0,0%
	11,8%

	Tavelure primaire
	1.1 %
	0.0 %
	13.1 %
	0,5%
	0,0%
	9,0%

	Tavelure secondaire
	0.7 %
	0.0 %
	8.7 %
	0,5%
	0,0%
	20,4%

	ø< 65 mm
	22.2 %
	1.9 %
	58.9 %
	13,0%
	1,7%
	56,3%

	Total
	39.4 %
	13.3 %
	94.3 %
	27,4%
	11,0%
	70,7%

	Pommes sans dommage
	68.5%
	29.9%
	90.2%
	75,1%
	36,3%
	89,3%
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